
 

Rentrée 2024, toujours rien pour les aesh! 

Alors que les jeux paralympiques ont mis sous les projecteurs le handicap, la réalité 
de la rentrée des élèves en situation de handicap n’est pas dans lumière, bien au 
contraire. Des centaines d’élèves avec une notification d’aide humaine n’ont pas 
d’AESH à la rentrée.  Les inspections académiques ont engagé des recrutements en 
urgence pour faire face à la pénurie. Les démissions et licenciement pour 
inaptitudes se multiplient.  

Expérimentation des PAS, extension du contrat de travail sur le temps méridien... 
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Les rentrées défilent sans que rien ne vienne améliorer les conditions d’emploi des AESH. Au 
contraire, nous constatons une dégradation cyclique, liée notamment cette année à 
l’expérimentation des PAS (encore pire que les PIAL qu’ils sont censés remplacer) et à la prise en 
charge par l’État de l’accompagnement des élèves notifié-es sur le temps méridien à des coûts 
horaires souvent bien inférieurs à ceux pratiqués jusque-là par les collectivités territoriales.  
 
A cela s’ajoutent une mutualisation à marche forcée, des tâches relevant de plus en plus de gestes 
médicaux, une pression grandissante pour rentabiliser notre temps de travail, une insécurité 
permanente autour de nos emplois du temps, de quotités horaires et de nos lieux d’exercice, une 
hiérarchie complexe et injoignable… STOP, c’est inacceptable.  
 

Les nombreux burn-outs et accidents du travail sont la conséquence de la 
maltraitance institutionnelle sur les corps et dans les têtes.  
 
Pas étonnant que la presse nationale, alertée par des parents affolés, dénonce la 
pénurie d’AESH en cette veille de rentrée. Combien de collègues expérimenté-es 
ont quitté la profession, épuisé-es par l’incurie d’un système qui ne leur permet 
de travailler correctement et fatiguées de vivre dans la précarité ?  
En ces temps d’incertitude politique, faisons fortement entendre notre voix !  
Demandons sans délai la revalorisation de nos salaires et la stabilisation de notre 
cadre d’emploi.   

 

Pour toutes et tous les AESH, un véritable statut de la fonction publique ! 


